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Aime-Moi, Moi qui t’aime et qui désire te sauver.
Porte un regard vers Moi et Je m’abaisserai pour te redresser

mais, si tu persistes à M’insulter, à M’ignorer,
alors tu iras là où les cendres t’appellent et de toi que restera-t-il ?

[Christine]  Toi,  Seigneur,  qui  viens pour nous délivrer,  quels mots,  quel
message peux-Tu donner à cette génération qui est nôtre ? Seigneur, il n’y
a plus la foi ou si peu, la plupart des églises sont vides ou fermées.

Quand, Seigneur, quand cette joie de Te savoir renaîtra-t-elle en les cœurs,
quand pourrons-nous partager avec force et joie l’Alléluia de Ta Présence
sanctifiante ? Il fait froid dans les demeures de la terre et il est difficile
d’évoquer Ton amour avec d’autres.
Donne-nous la force du combattant, celle du guerrier qui jamais ne dépose
les armes de l’amour. Seigneur, viens à notre secours, mets en nous la foi
et  la  force  et  maintiens  en  les  cœurs  la  joie  secrète  afin que  l’aridité
n’entre pas en nos demeures. La terre est un désert, les arbres n’ont plus
de feuilles, leurs branches s’étiolent.

Viendras-Tu  nous  délivrer  et  nous  libérer  du  Menteur  qui  aveugle  les
cœurs ? Répondras-Tu à mon appel, à notre appel ou nous laisseras-Tu,
tels des gisants sans vie, sans force, sans joie, sans espoir ?
Cette génération est de plus en plus orgueilleuse, elle qui pense vivre sans
Ta Parole. Mais sans Ta Parole, Seigneur et Père, nul ne peut vivre, tout
arbre se dessèche et les fleurs n’ont plus de corolles.

Ô,  délivre-nous,  mon Dieu  et  Sauveur,  délivre-nous des  mensonges du
Menteur et des ruses du Fossoyeur. Sans Toi, tout cœur se meurt. Sans
Toi, il n’est aucune joie, aucun bonheur. Ce n’est pas la chair qui porte vie
en le cœur mais Toi, notre Roi. Éveille et réveille les hommes, le réveil sera
douloureux mais il sera salvateur pour toutes les âmes.

[LE SEIGNEUR] Enfant, Je crie vers cette génération qui ne veut pas en-
tendre, qui reste sourde et fermée à Mes appels. Puis-Je employer la vio-
lence, Moi qui suis doux et humble de Cœur ? D’elle-même, cette géné-
ration se châtie, aussi la laisserai-Je aller là où elle le désire et, à l’ins-
tant de la chute, à l’instant du gouffre, peut-être se tournera-t-elle vers
Moi ? J’ai dit que Je venais chercher Mes enfants, mais ceux qui Me re-
fusent, puis-Je les mener en Mon Cœur par la force ? Non, il faut que
naisse en eux l’adhésion à l’amour, or ce monde donne adhésion au Sa-
tan. Elle choisit le mal et la puanteur et ses actions montent jusqu’à
Mes narines.  C’est  elle  qui  attise  Ma colère.  Ma Colère divine châtie
pour remettre en ordre la beauté de Ma Création. 

J’ai appelé, J’ai imploré, J’ai crié vers vous et si peu, si peu ont répon-
du, aussi Mon courroux viendra-t-il  contre cette génération mauvaise
qui ne veut pas plier le genou ni plier l’échine et qui persiste dans ses
erreurs. Puisqu’elle choisit la voie du Mal et de l’Imposteur, Je la laisse-
rai aller dans ses choix et ce sera son épreuve, la dure épreuve qu’elle se
sera infligée pour sa perte. Lorsqu’elle sera tombée très bas, trop bas,



peut-être un cri parviendra-t-il à Mon oreille ? Alors, ce cri sera sa déli-
vrance et Je viendrai à elle pour la délivrer de son engourdissement, des
marécages dans lesquels elle s’est laissée tomber.

Avant le printemps, l’hiver. Ces temps sont l’hiver de vos cœurs. Le froid
brisera-t-il la glace ? Lorsque surviendra le dégel, alors vous tomberez à
genoux devant Ma Face et vous reconnaîtrez que Moi seul suis votre
Dieu qui peut vous délivrer des miasmes de l’Enfer. Vous saurez alors
que vous avez un cœur et que ce cœur est fait pour M’aimer, Moi en pre-
mier, votre Créateur, votre Dieu qui vous donne vie. Vous apprendrez à
Me louer et vous vivrez dans l’allégresse.
Sans Moi, que peut l’homme si ce n’est végéter ? Vos vies sans Moi sont
vides et informes. S’il n’est pas de feu en la demeure, que deviendra le
foyer ? Enfants, il est temps de vous réveiller et le réveil est en l’amour.
Aimez-vous, oui, aimez-vous les uns les autres, toute dissension vient
du Mauvais, chassez-le de vos vies, libérez-vous des malfaisants.

[Ch] Que faire Seigneur, des cœurs qui ne veulent ni écouter ni voir ?

[LE SEIGNEUR] Je l’ai déjà dit, celui qui n’accueille pas Ma Parole ne vient
pas de Moi. Si quelqu’un te rejette pour ta foi, il ne vient pas de Moi.
N’ai-Je pas dit : où que vous soyez, si vous n’êtes pas accueillis, secouez
la  poussière  de  vos  chaussures  et  allez  plus  loin ?  Mes  paroles  ne
changent pas !

Va devant, là où t’appelle la tâche qui t’attend et ne t’attarde pas. Il a
fait son choix celui qui refuse et ses choix le mènent où il pose ses pas.
Cela n’est pas de ton ressort. Toi, avance, ne tarde pas et ne t’attarde
pas. La tâche de l’enfant qui Me sert est dans l’écoute, la patience, la
persévérance, le silence, l’abandon. À Ma Volonté attarde-toi, dépêche-
toi toujours d’accomplir, la matière peut attendre. Dieu premier servi,
toujours, et ta tâche sera accomplie.
Dépêche-toi d’accomplir car le temps vient de la désolation, et combien
les cœurs vont souffrir ! Parce que les hommes n’ont pas voulu plier le
genou, il leur sera montré leur arrogance, leur suffisance ; leur orgueil
les écrasera et ils seront dans l’indigence ceux qui ont fermé leurs de-
meures. Mais ils ont fait leur choix, ils ont choisi la ténèbre et le froid,
ils ont choisi de Me renier et de Me bafouer.

Ô génération incrédule et  perverse,  bientôt,  dans ton bientôt,  tu vas
tomber et ta chute sera fracassante. Toi qui as fermé ton cœur aux ap-
pels du Ciel, comment pourras-tu comprendre ta chute ? Mais ta chute,
c’est toi qui l’a fomentée. Et qui te relèvera ? Il te faudra crier pour que
Je t’entende et même, ton cri sera-t-il entendu ? Si c’est pour M’injurier
encore,  tu  ne  trouveras  pas  Mon  secours.  Non,  il  te  faudra  plier
l’échine !
Aime-Moi, Moi qui t’aime et qui désire te sauver. Porte un regard vers
Moi et Je m’abaisserai pour te redresser mais, si tu persistes à M’insul-
ter, à M’ignorer, alors tu iras là où les cendres t’appellent et de toi que
restera-t-il ?
Écoute Mon Cœur qui en toi bat la chamade pour te sauver, écoute Mon
Cœur qui appelle et qui t’implore. Écoute Mon Cœur te dire «Reviens, ô
reviens, ma bien-aimée et dans Mes parterres Je t’accueillerai et Je ferai



de toi le joyau de Mon Cœur et Je te caresserai de Mes baisers et Je te
couvrirai de Mon ombre  pour t’abriter sous Mon manteau, afin que le
Malin plus jamais ne vienne piétiner tes parterres». Entendras-tu Ma
voix,  cette  fois-ci,  l’entendras-tu ?  Si  tu  restes  sourde à  Mes appels,
comment puis-Je te sauver, comment puis-Je venir à ton secours ? Si
seulement tu pouvais entrer dans le silence de ton cœur et écouter le
battement du Mien en toi, alors Je pourrais te sauver. Mais si tu refuses
l’union, que puis-Je faire ? L’amour se vit à deux. 

Mes enfants, J’appelle et vous n’entendez pas. Dois-je faire sonner l’hal-
lali ?
Le rappel de Ma Parole, c’est lui qui vous réveillera et Ma Parole toujours
sera en vous force nouvelle et pain de vie. Sur le chemin, ne retournez
pas en arrière,  c’est devant qu’il  vous faut regarder puisque Je vous
ouvre le chemin.

Veillez, ne perdez pas de temps. Veillez, priez, engrangez Ma Parole et Je
viendrai vous délivrer. Je vous sauvegarderai en ces temps de terreur, de
délation, de perversion, d’angoisse et de maltraitance de Mes amours ai-
més.
Enfants, gardez confiance, J’ai vaincu le monde, vous vaincrez les té-
nèbres et en Moi vous vivrez !
Que Ma paix vous garde ! Ma paix Je vous donne et Ma bénédiction !

Fais le signe de Croix, le signe de l’Alliance de Nos deux Cœurs unis.

[Dans la soirée]

[Mère Annie] Mon enfant chérie, je vois que tu travailles mais j’aimerais
que tu te reposes aussi, que tu prennes des temps de silence pour te
ressourcer plus encore.

Écoute-moi bien, ma petite fille, les temps qui viennent vont vous sur-
prendre par leur brutalité. C’est le temps de la Bête, il faut vous age-
nouiller et entrer dans la contemplation, elle viendra comme un voleur
dans la nuit de vos jours. Les ténèbres envahissent toutes les sphères,
ne vous laissez pas piéger. Soyez vigilants, attentifs, plus rusés que lui.
Il vient, encore caché et les attaques seront de plus en plus sournoises,
en même temps qu’il se montrera au grand jour puisque les palais des
hommes  lui  sont  grands  ouverts.  Il  a  pris  possession  de  beaucoup
d’âmes déjà et les dirigeants ne sont pas les derniers.

Enfant, qui vaincra ? Ne doute jamais de ton Seigneur et, si le doute
vient, chasse-le par une parole d’amour et il s’enfuira au loin. Il ne peut
supporter  les  bienveillances,  il  n’aime  que  le  fracas,  la  destruction,
l’apostasie. Oui, vous traverserez ces temps mais vous les vaincrez, la
bâton de Moïse à la main. Jamais vous ne serez seuls si votre âme reste
en Ciel.
On détruira des églises, on y intronisera le Satan et les gens lui porte-
ront leurs offrandes : insultes, apostasie, délations, ce sera la déréliction
et il faudra avoir bonne assise. Ne comptez sur personne mais sur Dieu
seul et en Dieu seul posez votre assise. Vous avez les Écritures, saisis-
sez-vous-en et nourrissez-vous de la Parole qui vivifie et sanctifie les
âmes.



Mon enfant chérie, les hommes vont souffrir, ils ne le mesurent pas.
Enfermez-vous dans vos chambres intérieures et priez, priez dans le se-
cret le Maître des Cieux qui a votre secours viendra. Profitez des der-
niers temps de paix pour vous préparer dans le silence. Gardez courage,
prenez des forces dans la Parole et  avancez loin du monde, loin des
hommes, car tous chercheront à s’épier mutuellement. Vos droits, petit
à petit, vous seront retirés. Vous ne pourrez plus acheter ni circuler, on
vous fera vivre telles des bêtes.

Méfiez-vous car le Bête vient et elle vient vite. Elle est déjà là mais en-
core cachée dans le secret des loges. Il  y aura grande confusion, les
hommes seront perdus, déboussolés, comme hagards aussi. Il y aura
des crimes. L’apostasie sera généralisée et les hommes s’adonneront à
toutes sortes de plaisirs impurs, comme au temps de la Rome ancienne
et il y aura grand carnage sur la terre. 
Ne vous affolez pas, ne vous inquiétez pas mais cultivez en vous la force
et vivez de la vie d’abandon, certains d’être toujours guidés et en les
mains de votre/notre Sauveur.
Beaucoup auront faim dans leur chaumière, la Parole de Dieu nourrira
Ses enfants et les aidera à passer l’épreuve. Vous serez malmenés mais
de façon perverse. Le mensonge sera à l’honneur et vous serez nourris
sans cesse de fausses rumeurs. Fermez vos oreilles à tous les vents
contraires et en le silence du cœur priez, priez, priez. Le sourire vous
portera des forces.

Mon enfant, la Reine Mère et Reine Vierge à vos côtés vous soulèvera et
vous enseignera. Dans le silence, confiez-vous à son Cœur Immaculé et
laissez-vous guider. L’amour seul doit être en vos cœurs. Ne vous attar-
dez pas, enfants, aux distractions inutiles. Vivez du nécessaire, vivez de
la vraie Vie en votre Sauveur.
Pratiquez Ses commandements et dans le silence, portez-Lui vos cœurs.
Lui seul connaît le cœur de chacun, Lui seul vous guidera. Ne craignez
pas, Il a vaincu le monde, que peut le monde contre vous si vous êtes en
Lui ?

Ma petite fille chérie, je vois bien tes tristesses par moments et je les
comprends aussi mais ne t’attarde pas. Les pièges du Malin sont nom-
breux et rusés.
Détache-toi du monde, tu sais si bien le faire, et au petit bois1 pose tes
pas, dans le silence du cœur, il sera ton refuge et ta force. 
Entre dans la spiritualité de tes mères2 et tu marcheras sur leur che-
min, même dans ta solitude, tu  seras nourrie  au calice du Cœur. Le
parcours de la montée est une ascension qui ne cesse jamais. Enfant du
ciel, tu es guidée, écoute la voix de tes pairs et continue la marche de la
montée. Mais surtout, sois vigilante et attentive. Nourris-toi des Écri-
tures et de la vie des saints.

Enfant que j’aime, je te garde contre mon cœur et d’un baiser de mère
parfume ta demeure.

1) Le bois du Roi à la Brardière dans l’Orne (où Mère Yvonne-Aimée de Jésus est venue séjourner à plu-
sieurs reprises chez son ami et confident, le Père Paul Labutte) qui a été témoin de plusieurs miracles eu-
charistiques.
2) Mère Yvonne-Aimée de Jésus et Mère Annie elle-même.



Sauras-tu  entendras  le  chant  du  Rossignol3 à  la  fenêtre  du  cœur ?
Ouvre grand l’envol et tu battras des ailes ! Prends le Pain du Ciel et
adore-Le dans le silence du cœur.

Ta petite mère Ciel-terre

De ma fenêtre, je vois bien tes pleurs qui  subitement  prennent ta de-
meure. À toi de mener l’assaut ! Nous sommes tes mères qui veillons sur
leur enfant. Réjouis-toi, le temps des pleurs est aussi celui de la réjouis-
sance. Garde ces paroles en ton cœur «Dieu est essentiellement joie»4.
Tout ce que tu as reçu parle de la joie. Tu le sais, enfant de mon cœur,
la joie est secrète et elle est une vive flamme d’amour, entre dans la
flamme et tu brûleras toujours d’un cœur nouveau.

3) Le Seigneur.
4) C’est à l’occasion d’une promenade dans le jardin du Monastère de Malestroit, en tête-à-tête, que Mère
Yvonne-Aimée a dit à Mère Annie (future novice de 19 ans) ces paroles qui resteront gravées en lettres 
d’or dans son cœur.


